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Honoré de Balzac, l'avait écrit :
“l'homme n'est ni bon ni méchant,
il naît avec des instincts et des ap-
titudes. La société, loin de le dé-
praver comme l'a prétendu
Rousseau, le perfectionne et le
rend meilleur. Mais l'intérêt déve-
loppe aussi, en lui, des penchants
mauvais”.Après avoir décidé, en toute âmeet conscience, de se retirer de lascène politique pour désormaisse consacrer à sa bibliothèque, lepère Paul Mba Abessole n'a pasrésisté longtemps à la tentationde reprendre du service. En effet, vendredi 16 mars der-nier, à la Chambre de Commercede Libreville, entouré d'autresapparatchiks de l'arène politiquenationale – Jules AristideBourdes Ogoulinguende, PaulMalekou, Louis-Gaston Mayila,Richard Moulomba et DavidMbadinga – l'ancien locataire de“Mambré” rendait publique unenouvelle trouvaille, le cercle ditdes “Notables de la République”.

Pince-sans-rire !Dans leur adresse dont MbaAbess s'est fait le porte-parole,les membres actifs de cette coali-tion ont passé au crible les fac-teurs adjuvants de la crisepolitique et multisectorielle queconnaît notre pays. Davantagedepuis la dernière élection prési-dentielle. Ils ont tenu égalementà attirer l'attention de l'opinionnationale sur la nécessité, quis'impose, de voir les Gabonais re-nouer le fil du dialogue. De se ré-concilier. Non sans dénoncer,dans la foulée, “l'arrogance de
certains compatriotes qui ont
conduit le Gabon à se fourvoyer
dans des anachronismes dont les
Gabonais sont toujours prison-
niers”. Dans la France de l'“Ancien-Ré-
gime”, l'assemblée des notables,alors composée des membres detrois ordres, était une chambre àlaquelle les rois demandaientavis dans certains cas. Vu ainsi,est-ce à dire que le cercle des

“Notables de la République” seconsidère comme une assembléeconsultative ? C'est tout comme !Sous cet angle, pressons-nous derire, de peur d'en pleurer ! Parceque cette nouvelle coalition au-rait pu gagner en crédibilité, sid'aventure l'image des princi-paux initiateurs de cette autreaventure politique, que l'onpourrait qualifier de celle des"gens heureux" n'était pas suffi-samment écornée depuis bellelurette. Nombreux parmi euxétant connus et réputés pour êtrede véritables girouettes poli-tiques, marchant  en fonction dela direction du vent. L'idée est noble. Surtout qu'elleappelle à la réconciliation. Mêmesi, pour reprendre Albert Camus,
“la grandeur de l'homme doit être
dans sa condition d'être plus fort
que sa condition”. Or, à ce qui sevoit, les politiques locaux, en malde repères, n'ont cessé de multi-plier des contradictions dansleurs attitudes. En voulant une

chose le matin, et son contraire lesoir. Au point que certains obser-vateurs avertis entrevoient, dansleur comportement versatile,une démarche subtile, de plus,pour faire des yeux doux au pou-voir. En son temps, aussitôt la Prési-dentielle d'août 2016 terminée,intrépide, seul le leader del'Union pour la nouvelle Répu-blique (UPNR), Me Louis-GastonMayila avait eu, comme à son ha-bitude, le sacré courage, aprèsavoir soutenu Jean Ping, d'inviterla classe politique (majorité etopposition) à s'asseoir pour un“troisième Dialogue”. Ce qui luivalut tous les noms d'oiseaux.D'autres parmi les réunis, étaientrestés bouche cousue. Dévoilantainsi une certaine couardise.Mais déjà, ce nouveau rassem-blement est perçu comme un deplus. Qui finirait aussi en eau deboudin. Une fois la moisson re-cherchée récoltée ? Les contemp-teurs le pensent. Souvenez-vous

du Front uni des associations po-litiques de l'opposition (FUAPO),de la Convention de l'oppositiondémocratique (COD), de l'Uniondes Forces du changement(UFC), de l'Union des Forces del'alternance (UFA), de l'Alliancepour le changement et la restau-ration (ACR)... qui ont disparudepuis longtemps dans lesabîmes de l'histoire politique na-tionale.Sauf à penser que le cercle des“Notables de la République” estlà pour “concurrencer” sinon
“gêner” la coalition soutenant lenatif d'Omboué. Si tel était le cas,personne ne trouvera à redire. Lapolitique étant “l'art de créer des
événements et de se foutre des
gens”.  Mais cette coalition gagnerait àfaire sienne cette assertion : “La
pierre n'a point d'espoir d'être
autre que pierre. Mais de collabo-
rer, elle s'assemble et devient tem-
ple”.  Wait and see !

Tribune des Partis politiques
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Notables de la République ?

Ce compatriote qui fait ses
premiers pas en politique,
entend briguer le
deuxième siège du sixième
arrondissement de Libre-
ville, sous les couleurs du
Parti social démocrate
(PSD) de Pierre-Claver Ma-
ganga Moussavou. Une
ambition qu'il a dévoilée le
week-end passé, à l'occa-
sion d'une causerie poli-
tique avec les populations
de ''Nzeng-Ayong Haute-
tension''.

PAUL Maurice Tomo, filsde l'ancien candidat à laPrésidentielle 2009, Ernest

Paul Maurice Tomo candidat du PSD
Législatives 2018/Sixième arrondissement de Libreville
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SENATEUR issu du Cercledes libéraux réformateurs(CLR), Djibril Baba, élu dusiège  du troisième arron-dissement de Libreville, aanimé, dimanche après-midi, au quartier la Baie decochons (derrière l’hôpi-tal), une causerie politique.Ce rendez-vous se situedans le prolongement despremières rencontres en-tamées pendant les der-nières vacancesparlementaires.Occasion pour le parle-mentaire de revenir sur larévision de la Constitutionqui consacre le retour àune élection présidentielle

Le sénateur Djibril Baba édifie sa base sur la révision constitutionnelle
Tournée parlementaire/Troisième arrondissement de Libreville
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à deux tours, et  au nombrede mandats illimités à lamagistrature suprême.L’autre fait marquant danscette révision de la loi fon-damentale, a-t-il rappelé,
est qu'à partir de 18 ans, unGabonais peut maintenantse présenter à l’électionprésidentielle ou aux Légis-latives. Sans oublier d'évo-quer l’augmentation du

nombre de députés et la ré-duction de celui des séna-teurs.En retour, les populationsvisitées ont remercié leurélu pour l'attention qu'il
leur a manifestée. Demême, elles n'ont pas man-qué de lui exprimer leurspréoccupations. Entre au-tres, le problème du ramas-sage des ordures

ménagères. Evoquant ladémission du CLR d'EloiNzondo, par ailleurs dé-puté dudit siège, les hôtesde Djibril Baba ont réclamé
«la présence du président-
fondateur du Cercle des li-
béraux réformateurs
Jean-Boniface Assélé pour
éclairer la lanterne des uns
et des autres sur ce divorce
politique». Le sénateurs'est engagé à transmettrecette doléance au prési-dent du CLR.A noter que Djibril Babaétait accompagné danscette mission de Jean-Jacques Boungoto et Sté-phane Nziengui Koumba,respectivement premiermaire adjoint du troisièmearrondissement et déléguédu CLR.

Les populations de la Baie des cochons attentives
aux propos de leur élu.
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Le sénateur Djibril Baba lors de son intervention.

Ph
o
to
 :
 E
ri
c 
La
p
hÈ
ta

Tomo, aujourd'hui décédé,sera le candidat du Parti so-cial démocrate (PSD) auxprochaines Législatives, audeuxième siège du sixièmearrondissement de la com-
mune de Libreville (Nzeng-Ayong). Il l'a personnelle-ment annoncé samedidernier, de façon solen-nelle, aux populations habi-tant le quartier dit

''Nzeng-Ayong Haute-ten-sion''.Ce compatriote, la quaran-taine révolue, homme d'af-faires, fait ses premiers pasen politique. Avec pour
principal objectif, si jamaisil est élu à l'Assemblée na-tionale, ''de se battre pour
faire du sixième arrondisse-
ment une commune au
même titre qu'Owendo et

Akanda''. C'est-à-dire deuxcommunes qu'il estimemoins peuplées que le 6earrondissement de Libre-ville.
«Si vous m'accordez vos suf-
frages, je me battrai de ma-
nière acharnée pour que
notre arrondissement soit
érigé en commune», a-t-ilpromis. Ce qui aura pourcorollaire, dit-il, d'entraî-ner son désenclavementavec la construction desroutes praticables  entoutes saisons, l'accès àl'eau et l'électricité en per-manence. Des éléments dedéveloppement essentielspour l'homme, mais qui,selon lui, "constituent en-
core un luxe pour les popu-
lations de notre
arrondissement".

Ici, quelques habitants de ''Nzeng-Ayong Haute-ten-
sion'' présents à cette causerie politique...
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... animée par le futur candidat du PSD, Paul Maurice
Tomo.
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